
E P I T R E. .

û, mifcricordc , en lui faifant ren-
dre le culte qui lui eft du , & en
le lui rendant vous-même, par-

ce que Vous fçavez que c eft le

moyen de le fléchir. On ne peut
pas dire que Vous ayez été un
feul jour de vôtre vie , fans en-

tendre la Mcflc , & quoi que le

feu Roi vôtre Père fut tout
'

rempli dç pieté, il n'a jamais pu
faire , .comme Vous avez fait

,

qu'on s'abftint pendant qu'on
celèbroit ce Miftere adorable

,

de cauftr les uns avecles autres,

& de tenir mille poftures jndeccn-

tes;/ :*
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La crainte de Dieu que Vous
avez toujours eue devant les yeux,

fait aufliî que Vous avez mieux
aimé pendant un certain tems
lailTçr croire des chofes ,- qa'on
ne fçavoit que par foupçon , que
den ôtcr la penféc en fréquentant

les Sacrçmens. Vous Vous en êteâ
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